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Vaux, le 29 mars 1992.

Chers Parents, chers Enfants,
Chers Amis et  Ami-es de F.S.F. .

Pour La premibre fois dans l'histoire de notre Congr&7ation, nos soeurs des
deux Provinces de I'Inde : Bombay et Calcutta et celles de .la Provlnce de Pakj-stan
ont organis6 l'accueil du Conseil <]6n6ral Elargi. Celuj.-ci regroupe les Filles de
Ia Crolx responsables dans l-es diff6rents pays. Ces r6r.:nions ont lieu p6riodique -

ment. L,eur but est de r6fl6chir et d'6changer sur 1es divers aspects de notre vre.
A cette occasion, nous avons pu visiter certaines de nos implantatj-ons dans la
Province de calcutta et nos maisons de Eornbay oi le dyrramrsme gui nous a 6t6
transmis par notre Fondatrice, Ia Bienheureuse Marie-Th6rbse Haze, est en plerne
vi ta1 i t6 .

l,e Iendemain de notre arriv6e i eombay Ie 16 d6cembre, nous avons pu rendre
visite au Home Sai nte-catherine avec Soeur Fu]vie afin d'y remettre Ie courrier,
les follow-up gue plusieurs d'entre vous ainsi que Monsieur et Madame Bawin m' a-
vaient confi6s. t€ 18, nous sommes parties vers Calcutta. Nous y avons vis:-t6 les
diff6rentes sections de la grande maison de Kidderpore, et, le lendemaj-n, nous avons
6t6 d Howrah, oir nos Soeurs accueillent une centaine d'enfants de la "Cit6 de la
Joie" que nous avons pu visiter avec elles.

nar t ips A Met- i . rara :  1 'av i .on avai t  t ro is  heures de re-r u " r " e r  v 4  L f L r  o  , , o l r Y 4 q  !  r

tard e cause d'une al-erte i 1a bombe. tes soeurs des diff6rentes comrmrnaut6s du
"Terai" 6taj-ent Ii pour nous accueilfir, soeur Ivana, 6galement {eIIe rentrait de
l-'h6pital) et le FrAre Bob.

Du 2t au 23, nous 6tions d Kurseong orl se trouve Soeur Mary-Regina. La. iI
fait trbs froid; 11 y a seulement un petit po61e au milj-eu d'un grand batiment....
Nous nous sommes rendues e Darleeling oi malheureusement l-e ciel 6tait couvert et
Ia  chaine de I 'H imalaya enneig6e et  cach6e.

te 24, nous 6tions i Ia messe, i 6.30h, e Jesu Ashram, avec Ie PBre Nevett
soeur Ivana, Frbre Bob, I.es soeurs Usha, GeneviAve et rm petit groupe. Nous avons
d6jeun6 enserTrbfe et visit6 ]es diff6rents pavillons. Que] changement et guelle
croissance durant ces derni-bres ann6es ! Nous 6tions tras touch6es d'6tre a\,€ cette
equl-pe qui donne sa vj-e pour les plus pauvres... "Ce que vous avez fait aux plus
pet i ts  d 'entre les miens,  c 'est  )  Moi  que vous I 'avez fa i t . , ,

Nous avons f6t6 Ia No6I i Gayagar:ga, ) I5km de Matigara, oit nos Soeurs tien -
nent une grande 6cole et un petit h6pital. La c6l6bration se faisait avec Ia pa-
roisse, i I 'ext6rieur. Nous avons pu partager avec 1e peuple de Dieu cette f6te
dans Iaquelle Dieu vj-ent sans cesse i nous... Nous 6tions 3 i 4.000 personnes. J,es
enfants dormaient dans .l,es bras de leurs mamans - des crbches vivantes ! Beaucoup
de ces personnes mdnent fa vie dure et pauvre comme I'6tait celle de Marj-e et de
Joseph. La c6l6bration a commenc6 par des chants et des danses de No61;1 ' Eucharis-
tie a d6but6 A minuit pa-r un grand cortbge de jeunes filles habilL6es en blanc,
portant des lampions dans chague main, dansant et introduisant l-es pr6tres qui
apportaj-ent I'Enfant-J6sus pour la Crbche. A trois heures du matin, la Messe s,est
termin6e. A peine rentrions-nous qu,une douche formidable tornbait du ciel...

te 26, nous revenions i Calcutta, L), nous avons visit6 les homes por.rr 1es
n|ourants et celui des enfants ,,Shishu Bhavan', tenus par les Soer:rs de Mbre Teresa.
QueIIe ne fut pas mon tlmotion lorsque, ! shishu Bhavan, soudain, une jeune Soeur
vint m'ernbrasser : je I'avais accueillie au Home Sai-nte-Catherine quand elle avait
5 ans... Nous sonunes a1l-6es aussi ) Basanti, mission de nos soeurs. situ6e dans le
diocbse de I'Ev6gue Linus C,omes, ) 80km de 6alcutta. pour y arriver, nous avons d0
traverser r..rn bras de mer en barque...

De retou-r i eombay, nous avons eu guelgues jours de pr6paration avant les
r6unions; celles-ci d6butaient par ta premibre c6l6bration de 1a f6te de notre
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mimes Ie message d'afiDur et de soflicitude de notre Fondatrice pour Ies plus pal\aes



Les Soeurs avaient r6alis6 rme video trds interpellante sur notre vocation et les
pauvret6s d 'au]ourd 'hui .  I f  est  urgent  de t rouver  des jeu: res pr6tes i  s ,engdge!
pour annoncer la Bonne Nouvelle, pour porter l,Esp6rance et l-,Amour de J6sus )
ceux et ce1les qui souffrent dans leur coeur ou dans feur corps. rl faudrait des
Marie-Th6rbse et des Don Eosco pour fa formation des jeunes d ' aujourd, hui. . .

Je voul-ais surtout vous donner des nouvelfes du Home Sainte-catherine:
iI y a bien des changements depuis gue Soeur pushpa est responsable. La com_

nn:naut6 compte 26 Soerr-s. plusieurs jeunes Soeurs poursuivent des 6tudes. Une
Soeur travaille b temps plein avec la par.oi-sse. L,6cole s,est fort d6velopp6e et
compte actuellement pl-us de I.500 efif ants. Une nouvefl-e 6co1e a 6t6 ouverte 16-
cemment, appeJ-6e "OPEN SCHOOL". Elle accueille plus de 200 enfants et jeunes qu]
ont dO arr6ter leurs 6tudes n,6tant pas i m6me de suivre dans Ie systbme "normal,'
Ici, on les suj-t individuellement et on ]es aide i avancer dans l-es branches for-
tes. Le projet vise a arriver b former des enseignants, des maqons, des menuisi-
ers, des steno-dactylos, mais aussi des ing6nieurs et architectes. . . L, universit6
de Bombay est trbs int6ress6e par Je projet et envoj.e des stagiaj-res. Une de nos
Soeu-rs assume 1a d i rect ion de cet te 6cole;  p lus ieurs re l j -g ieuses drautres congr6-
gations et un J6suite ainsi que des laics collaborent i cette 6cole. Soeur pushpa
a fait 6riger une espdce de hangar pour abriter ces c.l,asses. Mais, cefa ne sufflt

o+  r , na  h : -+ ia  , r 6c  - f aSSeS Se  donne  en  dessous  dec  a r f r r eq  I e  rn r rn i . iDa l i t 6! a  l r u r N f  F

n'a pas encore donn6 Ie permis de constru i re. . .  e t  avai t  m6me l ' lnLent ion d 'ex -
proprier ]e Home d'une partie du terrain de Ia ferme... Mais les proiets sur le
terrain de la ferme se dessinent :

f'dij-fication d'une maison pour femmes en d6tresse,

]e transfert de l-a maternit6 du Home.

un atelier artisanal- qui permettrait i ces femmes de gagner un peu d,argent.

Cette salle polyvalente pourrait servir i l,organisation de certaines activit6s
par la paroisse.
L'association catholique des Infirmibres de l,Inde cherchait r:ne implantation ;
Bonrbay pour y 6tablir ses bul:eaux et pour developper un travai] m6tcal pr6ven -
tif et curatif dans les bidonvilles. Les Pbres du Salnt-sacrement, ayant leur no-
vicjat ) Co-Iaba envoienL .leurs jeunes au s6minaire de Coregaon - ce qui fait plus
de 30km de d is tance.  I I  est  quest ion gu ' i ls  puissent  avoi r  le  bAt iment  de la  Fer-
me en location. Ils seraient en m6me temps responsabl-es de l,organisation d'acti-
vit6s sportives dans un parc qui serai-t am6nag6 et gui servirait aussi bien aux
enfants du Home Saj.nte-Cather i ne gu'b ceux des "Helpers oF l4aIy,' et env.irons.

Si ]e Home n,abrite actueflement gue 350 enfants et leunes, il faut dire
gue du fait que Soeur Pushpa donne guelques heures de cours A 1'6cole sociafe de
Bombay, elle accueille 6galement des stagiaires au Home. Chaque fois qu,il y a
une demande d'admission au Home, une 6tude approfondie de fa situation faniliale
est faite. 1l y a un systbme de parrainage guj- permet aux enfants de rester dans
leur famille si l-a raison d,un placement au Home est unlquement finarcibre.

La plupart des enfants adoptabl es sont adopt6s en Inde. Depu.is trois ans
nous nravons plus accepte de nouveaux dossiers en Belgique, sauf pour des en-
fants ayant des problemes de sant6. Nous avons continut5 i essayer de trouver des
enfants pour  1es {ani ] les ayant  adopte un enfant  et  d6sl rant  par tager  leur  v je
de famille avec un deuxibme enfant. Actueflement, il- nous reste neuf familles en
attente et nous esp€rons, matgr6 toutes ]es difficult6s, arriver au bout de ce
projet. Par aprbs, nous resterons, 6vj-demrnent, disponibles pour les enfants qui
auraient encore besoin de nous.

A Bycul ]a ,  i l  y  a ur l  pet i t  groupe d,enfants en Age scoJ-a i re,  avec des an-
cj-ennes Ag6es qui sont toujours rest6es au Home et gui. y sont soign6es.La crFche
pour les enfants de Ia rue accueifle 25 petits... Nous avons lll fes mamans qui
venaient: rechercher fes enfants .. et, par aprbs, nous l-es avons re\,ues dans fer.[
hut te. . .  1e .Long de la  rue.

En rentrant en Belgique, mon coeur 6tait rempl-i d,un v6cu tel]ement riche
en amiti6, en partage, en lumj-Are mais aussj- avec toute cette qrande clameur des



pauvres exp.loit6s par tant de systbmes elconomigues injustes.

Ole cette f6te de Piques nous dome de faire un pas de plus dans une cfar._
t6 plus grande de ce gue le Seigner:r attend de chacun, de chacr:ne de nous !

Tous vos Amis de Bombay, de Calcutta, de Mati.gara - et, spEciatement ceux
gue vous cor:naissez particul-iErement - vous envoient r:n cordial bonior:rt

Bien fraternellement, T 
-

-v1 - Cir.'-.^,,^.,a k
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L E T T R E  R E C U E  d C  S O E U R  I , I  A R Y - G E O R G E

provinv iaJ.e de Calcut ta

Chers ami  s . ;

J e  v i e n s  v o u s  r e m e r c l e r  p o u r  1 a  g r a n d e  d d ] . j - c a t e s s e
e t  t r a m i t i 6  a v e c  l e s q u e l f e s  v o u s  n o u s  a v e z  e n w o y i  s i
r a p i d e m e n t  v o t r e  d o n  . . .

Sar i ta  Xaxa,  de Gayaganga,  avai t  une tumeur A
1 i  a v a n t - b r a s .  V u  l e u r  p a u v r e t C ,  s a  m a m a n ,  v e u v e ,  q u i  t r a v a i l l e
d a n s  l e u r  p e t i t e  p a r c e l ) , e  d e  t e r r a i n  p o u r  e s s a y e r  d r y  f a i r e .
p o u s s e r  q u e l q u e s  l 6 g u m e s  a f i n  d e  l e s  v e n d r e  e t  a i n s i ,  d e
f a i r e  v i v r e  s a  f a m i l l e ,  n r a  p a s  e u  l e s  m o y e n s  d e  s e  p r o c u r e r
1 e s  s o i n s  m 6 d i c a u x  p o u r  S a r i t a . . .  d t o i r ,  1 a  t u m e u r  a  6 t 6
n d 9 1 l g d e .

S a r i t a  e s t  u n e  6 t u d i a n t e  d e  1 a  c l a s s e  X  e t ,
q u a n d  e 1 l e  v i e n t  a u p r b s  d e  m o i  a v e c  s e s  p r o b l e m e s  '  j e  f a i s
m o D  p o s s i b l e  p o u r  l r a i d e r .  E 1 1 e  a  d t 6  o p 6 r 6 e  - e t ,  } '  1 a
s a t i s f a c t j - o n  d e  t o u s ,  1 a  t u m e u r  n t d t a i t  p a s  m a l i g l e  I

S a r i t a  e s t  r e v e n u e  i L  l t d c o l e

V o t r e  d o n  a  s e r v i  h  c o u v r i r  1 e s  f r a i s  r n 6 d i c a u x . . . :
a i n s i ,  u n e  f o i s  d e  p l u s ,  n o t r e  m e r c i  r e c o n n a i s s a n t  I

A  c a u s e  d e s  a n n 6 e s  d e  p r i v a t i o n  d e  n o u r r i t u r e ,
S a r i t a  n ' a  p a s  1 a  p o s s i b i l i t 6  d  t  e h t r e p r e n d r e  d e s  d t u d e s
s u p 6 r i e u r e s .  N o u s  p e n s o n s  l u i -  p r o p o s e r  u n e  f o r m a t j - o n
p r o f e s s i o n n e l l e .  .  .  p e u t - 6 t r e  d e  t a i l l e u s e .  .  .

Dn pr iant  pour  chacun de vous,  par t  i  cu l  ib  rement
e n  c e  t e m p s  d e  c a r E m e ,  j e  v o u s  r e s t e  a f f e c t u e u s e m e n t  u n i e
a v e c  a m i t i 6  e t  p r o f o n d e  g r a t i t u d e .

S o e u r  l l a r y - G e o r g e  F .  C .

Pour gudrir un honune, Jesus a violti
l ieu ne renversera-t-i.1 pas nos lois
d ricourag6 s, rneurtrj.s, exclus, qu'iI

t r +  - -  i  - + ^ - - - +  ^ , . ^  i ^  -  |  - :  ^ ^ . . . - ^r4rr  L Y ue L, t .  L dJ.  sd.uv E '
Je t ta i  appel t i  a f in  que to i  aussi  tu

]a sacro-dainte ]o i  du sabbat .
de protection pour prouver aux

est avec eux ?

va et  sauve les autres.
appel les !
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Deux eies ddftrcntes
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Et  nain l?,an!  quand ea pleuraar
Tu ne poses Ilten.llc quesion,
HlrituSe natutel ou tducarion,
D. qui suis-j. Ie t ,
Nt  d.  lun ni  de tar ! . . .  non . . . fo .
Tout simplement de deut formes dillitentes Je l,lpouR
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LES "HELP

fOtent  feur  J  U

E R S OF M A R Y "  (Aux i l la i res  de  l la r ie

B  I  L  E  d '  O  R

I 9 4 2 - L 9 9 2  ( p a r  J .  N e u n e r  S . J - )

Article paru dans le journal de l'Archidj,ocbse de Bombay "The Examiner", lE 0L.o2.92

cette nouveLLe Congr6Tation dioc6saine des "Helpers of Mary" travail-le dans 34
centres de l'archidiocbse de Bofldlay et ]0 autres dioceses en Inde, afin d'aider les
rnoins nantis et les personnes d6favoris6es de notre soci6t6. Ces jours-ci, comne
elles c6l-bbrent le 50e ar:niversaire de cette congrelgaticn, el1es repensent ) ce gui
s'est pass6 au cours de ces 50 dernibres ann6es, ou pl.ut6t ! ce gue Dieu a fai-t porr
elles et avec elles depuis gue cette congr6gation a Vu le jour.

L€s d6buts 6tai-ent tres si,mpl-es. La congra?ation n'est pas une institution con-
que i l 'avance mais une congrelatron qui s'est d6veJ-opp6e spoirtan6ment grAce au
charisme rayonnant de leur fondatrice Mdre Anna Huberta Roggendorf, une Fille de ]a
Croix, venue d'Allemagne guand elle 6tait leune soeur et qui, trbs vite, s'est oc-
cup6e du Home Sainte-catherine ) ses d6buts. L,e Home sainte-catherine a 6t6 fond6
par une dame anglaise en vue d'aider les enfants abandor::r6s. Mais trds vite, iI a
6t6 confi6 aux Fil-fes de ]a Croix. ces enfants avaient besoin d'une mai-son et d'r:ne
nEre. c'est ce qu'elLe leu-r a donn6. Ttouver r:ne mbre n'6tait pas r:n problbme; el-Ie
est devenue une mEre pour chacun Ce ces enfants. l,e probldme majeur auquel elle 6-
tait constafinent confront6e 6tart le mangue d'argent et trop peu de soeurs pour
fai-re face aux besoins du nornbre sans cesse croissant des enfants qui grandissaient.
E11e a d6couvert la r6ponse i ce probJ-Eme chez les enfants eux-m6mes. L,es enfants
avaient  besoin d 'a t tent ion,  e l - le  a t rbs v j - te  r6a] is6 gue 1a mei l leure fagon de s 'oc-
cuper d'eux 6tait de faire en sorte gue }es enfants eux-m6mes s'occupent lesus des
autres. chague enfant avait sa tAche au Home et les ain6es apprenaient ) se sentir
responsables vis-ir-vis des plus jeunes. t€s "Helpers of Mary" ont tout appris de
leur Mare gui ne se fatj-quait jamais des devoj-rs innombrables et complexes qu'il
fallait remplir pour Ie bon fonctionnement du Home. ElLes ont 6galement d6couvert la
sor:rce secrbte de Ia force gui a motiv5 sa vie et son travail- : J6sus. Elles ont ap-
pr.i-s i. faire de la pr6sence de J6sus dans 1e Saint sacrement }e centre de leur vie-
Ma-rie, cette fenlne sirnple de Naza-reth dont .Ia vi.e entibre n'a 6t6 qu'amour et ser-
vi.ce, est devenue ]eur modi:Ie. C'est ce que devait atre leur vie, efles ne vou-
]aient Ctre que des "Helpers of Mary".

Dans  Ieu r  d6vo r :emen t  IFs  "HF lnF rq .1 f  MAr \ / r i  ep  sen ta ien f  f r l q  n r r rhes  l es  unes
des autres et  d6si ra ient  que ce l ien soj - t  sce] I6.  Rien d 'of f ic ie l -  :  e f les n 'avaient
pas I'anbition de devenir r:ne congr6gation religieuse.

C'6tait bien au-del) de leur port6e. A cette 6pogue, devenir une congr6gation
n'6tait pas appropri6 en raison des trop nombreuses contraintes eccl6sj-astrques qui
arraient entrave ler.rr Iibre cornrnunication et Ieur service parmj- Ies pauvres. BIIes
ne voul-aient qu'6tre unies dans Leur vie d'amour et de service pour eux.

Aprbs de longues pr6parations, Ie grand jour arriva. Fr. Esteller,I'6rudit san-
skrit du Colt6ge St-Xavier, 6rudit de coeur non seulement pour les anciens Vedas
mais 6galement pour les enfants de son 6poque, avait organts6 trors jours de retrai-
te pour fes " Helpers of Mary". Ensuite, pendant Ia messe, iJ- a accepte leur engage-
ment vis-a-vis du Sej-gneur dans le service des pauvres. E}les formaient un 'petit

^ t : L _ : L  _ t : , - : _  , .  d 6 h r r t  r _ , 6 t e i t  l e  - i o r r r  d e  l a  f € t eg l u u t E  \ r c  y  d  J v  d r r . s r  \ -  E L c r t L  ! L  J U 4

de Notre Dame des douleurs, Le 2'7 nats 1942.

B€aucoup de choses ont chang6 en 50 ans. T?bs vite ]es "Helpers of Mary" ont com-
n r i  e  d , r  i  I  n e  f r l  l : i  I  h : c  < 6 , , 1 o m o . t  . l a e  F n f  r n i a  - , i  r r ' 5 i  a n t  r - r a r r u 6  r o r , r n a

au Home Sainte-Catherine mais qu'il fallait sortir por.u. rencontrer les gens du mon-
de dans ]eque] e.lles vjvaient et se battaj.ent. Elles ont connu leurs premieres ex-
p6rlences i worti; ensuite, elles se sont installdes dans fes quaftiers pauvres de
Dharavi (le plus grand bidonville de Bonlay). flles ont ouvert des eentres, fes
t t n s  a n r i s  l e s  e r r t r F s  d ; . n q  d i f f 6 r a n f c  . n r ^ r f i p - q  r t a r r v r F q  e f  u i l l : n e q  i . n l 6 s .

En raison du nornbre croissant des membres et des maisons, jl fallait une plus
grande stabilit6. E]les avaient besoin d'rme identit6 ) elles et d'une certaine for-



7
me d'aPprobation eccl6sia-stique. Mbre anna Huberta plaida auprds du Cardlnal cracias
Crest le 9 mars 1962 qu,elle a final,ement obtenu I'approbation des ,,HeltrErs of Mary"
pour 6tre une associatj-on pieuse.

L,es s t ructures du groupe devatent  6galement  Atre s tabi l is6es.  Les "Helpers of
Mary" 6taient devenues ind6pendantes du Home sainte-catherine et des Filles de la
Croix; la formation des nouveaux mernbres pour leur travail et leur mission 6tait ra
chose Ia plus importante, on devait mettre sur pred une administration : au d6but ,
elles 6taient orqanis6es comme on l,est dans une petite famille I] 6tait devenu
6vident de devenir une congr6gatlon relj-gieuse, L,€ Concile :'Vatican II,' avait apport6
des chengements dans fe concept de ta vie religieuse. De nornbreuses restrictions
concerrtant le mode de vie et Ia fonction des religieuses 6taient devenues obsolbtes,
Ies religieuses 6taient encourag6es b sortir et, non seul.ement a travaifler, mais
aussi ) vivre parml les pauvres. Finafement, les ,'Helpers of ..Mary,' 6taient 6tablies
en tant gue Congr&Tation religieuse dioc6saine de 1'archidiocbse de Eonrlcay, Ie 25
mars 1982. Le 22 avril 1984, leurs constitutions qrji avaient 6t6 r66labor6es, ont
6t6 approuv6es par l 'archev6gue Simon Plmenta.

L'approche de I eu-r travail a 6galement chang6. Au d6but, elles concentraient b'trs
^ 1 . ^ r + a  - t r y  r -  ^ r h + :  , - r ^ ^  ^ o n <  F t  t o <  > i d r i a n +  t o c  ^ o n e  ^ i r t - ^ r r f  1 :  ^ r ' r  - , ; 1 1 - r +  * ^ ^ - . r-  -J  Vs '  rJ  yqa LUu L  L  Ld- l  L  I . rJ : ' s -L -

b1e.  Progress ivement ,  few t ravai l  6 ta i t  davantage dest in6 b a i -der  les gens i  s 'en
sortir d'eux-memes. Leur travail se situait i un niveau fondarnentaf, simple. L'ins-
truction est vitafe pour Ies pauvres. L,es "Helpers of l4ary" n'ont pas de grandes
instj-tutions maj-s de nombreuses 6coles dans les guartiers pauvres pour aider -Les
enfants a s'infiltrer dans les piliers de I'instruction. Elles ont aid6 des groupes
rejet6s par Ia soci6t6. Citons I'exempl-e du Home pour enfants l6preux, 6cart6s des
guartiers dangereux, 350 de ces enfants vivent au Home drAssangaon oi lls sont sous
cont16le m&l i r -a l  -  T ls  nervFnt  f  r&nrentFr  l '6r 'o1o et  su ivre des cours de format jon
professionnelle, ils peuvent donc trouver une place dans Ia soci6t6. Dans les villa-
ges, J-es soeurs s'occupent des femmes, Jeur apprennent i avoir une bonne h)'grbne et
i  c , ^ - - r r h a r  . t 6  ) a r r r <  a h f  _ r - l - c  F l  l o c  n r i n : - ^  1  r  ^ -  - . .  - - - . i  a ^ ^  \  ^ ^L r r l J  y l L v d r e  

" ' d r i d g E '  
d  c i r -

tretenir une maison et un ;ardin. Partout, el-l.es sont engag6es dans les paroi-sses
et dans Ia formati,on i Ia foi des enfants.

Progressi -vement ,  e l les se sont  d i r ig6es vers de nouve] les formes d 'aposto lat ,
ell-es ont apportd leur aide ) mettre sur pied des communaut6s pour amener les gens
i s'engager activement afin d'arn6liorer leu.r vie. II est 6vident gu'el-les ont dil
an6l j ,orer  Leur  for rnat ion en ra json de 1 'a. rnpleur  de leur  t ravar l . .  La Jeune congr6ga-
tion est dcnc au beau milieu d'un processus de d6veloppement.

Dans ce processus de developpement, il est important pour elles de ne pas suivre
Ies attitudes et les modbles du pass6 mais de comprendre les besoins gui ont chang6
dans ce monde d 'aulourd 'hui ,  En outre,  e l les ne doivent  pas se ddcourager  et  renou-
veler continuellement I' initiative originelle de ta congr6gati.on dans fe contexte
d ' ^ ) r i ^ r r r . l ' h , , i  n ' n i ,  l ' : n  d e r n i e r  a u  c o r r r s  d e s  n r 6 n a r e t  i F s  d r r  , l r r h i l 6  e l f e s  O n t
6value! minutieusement feur vle et l-eur travail.Elles ont rllalement r6dig6 un petit
' l i r ' -F .nr i  r r : i fF  dF lar r rs  d6buts eL du char isne.  Les j4  centres v  sont  br i lvement
d6cr i ts ,  6 tant  dor in6 que dans feur  t ravai l  concret ,  le  char isme de d6par t  y  est
d6jb exprim6. Ef]es savent gue le fruit et les prog:bs de leur travail d6pendent de
.L'observance fidble de leur charisme comme d6crit dans l-eur constitution :

CrcI ESt DOiIC IIOTRE CIIARISI'IE z

porter l'aflEur et le ressage de J6.sus

) cer:x gui ne trFuvent atteirdre le-s cherni-ns des irstitutions de l,Dglise,

i cer:x gui sont incapables de trouver

pleinernent humaine

llous devons sortir, partager ler:r vie,

et l'espoiJ i ceux qui sont

feur voie porrr [Ener une vie

et chr6tienne-

enseigner et grrider, arr:ner fa paix

f ai hles et d6lai.es6s - ',

( cons t i t u t i ons )



V O Y A G E E N I  N D E du 2I/12/91. au 06/0r/92

Farui11es BERTRAND, RAHIER, SCHMITZ, ZINTZEN. et M11e CHEVREMONT (infi-rmidre-
prudence obl  ige )

Not re  voyage de  15  jours  en  Inde ava i !  un  ob jec t i f  p r inc ipa l  :  mont re r  a
nos  en fan ts  les  homes o i  i1s  ava ien t  pass6 leurs  p remiers  no is  de  v ie  avant
d 'a r r l ver  chez  nous .  Nous vou l ions  auss l  leur  fa i re  d6couvr i r  leur  pays
d ' o r i g i n e  a v e c  t o u s  s e s  c o n t r a s t e s  d e  s p l e n d e u r  e t  d e  p a u v r e t 6 .

Not re  d6but  de  s6 jour  fu t  p r inc ipa lenent  consacr6  A la  d6couver te  de  Bombay
et  a  la  v ls i te  des  Homes St .  Joseph d  Bycu l la  e t  S te .  Cather ine  d  Andh6ry .

Ces rencont res  fu ren t  t rds  6 rnouvantes  pour  nous  tous .  Revo i r  1a  p6d ia t r ie ,
exp l iquer  A  nos  en fan ts  oJ  nous  1es  av ions  vus  pour  1a  premidre  fo is ,  ten i r
d a n s  n o s  b r a s  l e s  b 6 b e s  q u i  s ' y  t r o w e n t  a c t u e l l e m e n t  e t  q u i ,  n o u s  I ' e s p 6 r o n s ,
t rouveront  un  jour  une fami l1e ,  fu ren t  au tan t  de  moments  d ' in tense 6mot ion .

Nous avons aussi  regu un accuei l  chaleureux des soeurs
occupat ions,  ont  su r6server  une bonne par t ie  de leur
nous 6couter ,  nous recevoi r  avec tant  de gent i l lesse.

Le point  d 'orgue de notre s65our  A Bornbay fut  1a rnesse
cembre d Andh6ry c616br6e par  Ie  Pdre Merc ier .  Que11e
I1 fa isa i t  chaud,  i1  y  avai t  des noust j -ques,  nais  nous
un Noel  aussi  prenant .

. r ! ! i  m : 1 o r 6  1 o , r r q

temps pour  nous par ler ,

de urinuit du 25 d6-
I  a . ^ -  d 6  € - - . , - , , -

avons rarement vecu

En qu i t tan t  Bycu l la  e t  Andh6ry ,  nous  avons  remis  une sonne de  94 .000 FB,
nous  savons  que ce  nres l  pas  grand chose,  ma is  nous  sonunes s i rs  que les
soeurs  en  fe ron t  bon usage.

Aprds  Bornbay  e t  une t ravers6e en  ba teau jusqu 'd  f  i l e  d 'E15phanta ,  nous
avons en t repr is  un  p6r ip le  de  +  800 km en au tocar ,  de  nu i t .  11  fau t  savo i r
q u e  l e s  r o u t e s  s o n t  t r d s  e n c o m b r 6 e s  e L  q u e  l a  m o y e n n e  h o r a i r e  e s t  d e  3 5  K m / h .
11  nous  fa l lu t  donc  d 'abord  15  heures  pour  a r r i ver  d  Ahmadabad pu is  10  heures
e n c o r e  d a n s  n o t r e  n i n i b u s  p o u r  a r r j v e r  i  U d a i p u r .

Dans ce t te  v i11e,  nous  nous  somrnes  sur tou t  p romen6s dans  1e  Pa la is  des  Maha-
r a d j a h s .  f a i t  u n  t o u r  e n  b a t e a u  e t  a d m i r 6  u n  a t e l i e r  d e  p e i n t u r e  s u r  s o i e ,
bo is  e t  i vo i re ,  que nous  avons  d 'a i l leurs  d6va1 is6 .

Aprds  Uda ipur ,  nous  nous  somnes d i r ig6s  vers  A jmer  e t  Pushkar ,  Nous avons
v is i t6  une pe t i te  roanufac ture  de  tap is ,  fa i t  du  shopp ing  e t  une ba lade e
dos  de  dromada i res ,  nous  6 t ions  jus te  d  la  l in i te  du  d6ser t  du  Ra jas than
or i  le  s i lence cont ras te  t rds  fo r t  avec  le  vacarme de Bombay.

La  ve i l le  du  nouve l  an ,  nous  somrnes  ar r i v6s  d  Ja ipur .  Merve i l leux  pa la is ,
f16ner ie  Cans les  bout iques ,  photos  dupa la is  des  vents ,  na is  auss i  beaucoup
de mend ian ts  e t  de  l6preux  qu i  e f f raydrent  assez  b ien  nos  en fan ls .  Nous
avons ensu i te  e f fec tu6  d  dos  d '616phant  1a  mont6e du  chAteau d 'Amber  e t
a d m i r d  c e  m a g n i f i q u e  p a l a i s  t e n o i n  d e  t a n t  d e  p l e n d e u r s  p a s s 6 e s ,  M a i s  q u e I
c o n t r a s t e  A  n o u v e a u  e n t r e  c e s  j o v a u x  d ' a r c h i t e c t u r e  e L  l a  p a u v r e L 6 ,  l a  m i s A -
re  ou i  nous  su iva ien t  Dar tou t  o i  nous  a l l ions .

Nous avons  cont inu6 no t re  rou te  vers  Sar iska  e t  sa  r6serve  d 'an imaux que
n o u s  a v o n s  p a r c o u r u e  e n  j e e p  a v a n t  d ' a r r i v e r  A  B a r a t p u r  e r  s o n  p a r a d i s
o r n i t h o l o g i q u e .



D d s  l e  l e n d e m a i n ,  n o u s  s o m f l e s  p a r L i s  v e r s  A g r a  o r i  n o u s  a v o n s  p u  c o n t e m p J . e r
I e  m e r v e i l l e u x  T a j  M a h a l  q u i  e s L  c e r t a j - n e m e n t  I e  p l u s  b e a u  m o n u m e n t  d u  m o n d e ;
i I  r e q o i t  d ' a i  l l e u r s  q u o t i d  i e n n e m e n r  p l u s  d e  5 0 . 0 0 0  p e r s o n n e s .

N o t r e  d e r n i a r e  e t a p e  f u t  N e \ ^ r  D e l h i  o r i  n o u s  a v o n s  v i s i t 6  l a  m o s q u 6 e  d u  6 e  s i d c l e
e t  u n  t e m p f e  i n d o u .

I 1  e s t  i m p o s s i b l e  d e  r e s u n e r  e n  q u e l q u e s  l i g n e s  u n  t e l  v o v a g e  c a r  n o u s  a v o n s
v u  e n c o r e  b e a u c o u p  d ' a u t r e s  c h o s e s .  N o u s  a v o n s  v 6 c u  u n e  e x p 6 r l e n c e  u n i q u e .
Nous avons form6 un groupe nervel l leusement  soud6 et  nous sonnes tevenus
d ' u n e  p a r t  d e c o n c e r t 6 s  p a r  t a n t  d e  m i s d r e  -  n o u s  s o r r m e s  p a s s 6 s  p a r  d e s  r T l o m e n t s
d i f f i c i  l e s  ( h o c e l s  p a r f o i s  t r o p  s i m p l e s ,  n o u r r i t u r e  r u d i m e n r a l r e ,  f a r i - g u e  d e s
t r a j e t s )  -  n a i s ,  d r a u t r e  p a r t ,  n o u s  g a r d o n s  s u r t o u t  u n  s o u v e n i r  t r d s  a d m i r a t i f
r l ' r  n o " n l a  i h ; i d -  / ^ - i  l .  p e n r i i i e s s e  e r  i a  s . ! , n n : L h i e  S O n t  i m , , n e n S e S .  N O U s  r i c . r u s
sommes loujours sent is  en s6cur i te  et  nos enfants furent  vra iment  choy6s par
t o u s  c e u x  q u ' i I s  r e n c o n t r d r e n t ,

Les sent iments de nos enfants aprds ce voyage font
n o L r e  B r o u p e  e t  s u r t o u t  d e  c h a c u n e  d e s  f a m j l l e s  q u i
s o m m e s  c e r l A i n q  n r r e  r _ e  f  r r t  n o u r  e u x  r l n e  e r n e r i e r c e

r e s t e r a  u n  s o u v e n i r  i n o u b l i a b l e .

n . r f  i  a  d p  l t i n t i m i t A  r l a

I  A  . d m n ^ c o .  i  m : i c  n n r r c

n n c  i  t  i  ' r a  - t  n " a  - o l  r  1 - " -
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Jacques ZINTZEN

L r  Amour
n t e s t  p a s  s e u l e m e n t
un rn i rac le.  n6
d l u n e  r e n c o n t r e  3
i 1  es t ,
j ou r  ap rd  s
ce que -L r ori
qu r  i 1  so i t
e t  i 1  f au t
d6c lde r  de

Jou r ,
veut

l e  r6us  s j . r .

Marcher, c'est te rencontrer ir chaque ins-
tant ,  d  Compaqnon de vovase!

Ciest  chante i  au bru i t  ie" tes pas!
_Ce_lui que ton souffie a touchd ne vogue pas

ir I'abri du rivage.
Il dCploie au vent une voile agitCe et navigue

sur une eau tumultueuse.

Celui qui ouvrc toute grande sa porre eI en
franchiL Ie  scui l  regoi t  t ise lutar ion.

II ne resre poinr i. compter son ge.in ou s,api-
toycr  sur  ses perres;  les b i t tement ide son cceur
scandent sa marche; car tu chemines avec lui
pas ar pas,0 Compagnon de voyage !

R .  r A e o R E  ( I - e  c o n a l t l l - l  D E  F R U I T s )



FRERE ROBERT
)  une de

E C R I  T  . . .
n o s  " F a m i l l e s  M A T I c A R A

L e  2 4 / 1 o / 1 9 9 ' t .

C h e r s  a m i s ,

Q u e l l - e  j o l e  c e  f u t  p o u r  m o i  d e ,  v o u s  r e n c o n t r e r  5  C h d v r e r n o n t .
J e  s u i s  d 6 s o 1 6  q u e  n o u s  n t a y o n s  p u  n o u s  a s s e o i r  e t  a v o l r  u n e
l o n g u e  c o n w e r s a t i o n .  J e  c o n n a l s  s i  p e u  d e  c h o s g s  A  v o t r e  s u j e t .
1 1  f a u d r a  q u e  v o u s  y e n i e z  n o u s  r e n d r e  v i s i t e .  J r a l  d t 6  t r b s
h e u r e u x  d e  p o u w o i r  e n t r e r  e n  c o n t a c t  a v e c  t o u s  1 e s  e n f a n t s
a d o p t 6 s  p a r  1 r  i n t e r r n d d i a i r e  d e  r r F a m 1 l 1 e  s a n s  f r o n t j - b r e s  r r ,  d t u n e
f a g o n  o u  d r u n e .  a u t r e .

J r d t a i s  A  p e l n e  r e n t r d  q u e  1 d .  m o u s s o n  d c l a t a i t  a v e c  u n e
v i b l e i i c e  q u i  a  p r o v o q u 6  l e  d 6 b o r d e m e n t  d e s  r i v l l r e s .  A u  r n i l l e u
d e  t o u t  c e 1 a ,  n o u s  p a t a u g i o n s  d a n s  d e  . L r e a u  q u l  n o u s  a r r l v a l t
a u x  g e n o u x ,  a f J . n  d e  w o l r  c e  q u e  n o u s  p o u v i o n s  f a l r e  p o u r  A t r e
u t i l e s ,  L e s  g e r i s  s  t  a f f a i r a i e n t  p o u r  t r a n s p o r t e r ,  s u r  l e u r  t g t e ,
l e u r s  r a r e s  b i e n s  p e r s o n n e l s  a i n s l  q u e  d e s  m o r c e a r t x  d e  l e u r
m a i s o n ;  I 1 s  1 e s  p o r t a i e n t  ) .  d e s  e n d r o l t s  p l u s  6 1 e v d s ,

l l a i n t e n a n t  q u e  t o u t  e s t  p l u s  c a 1 m e ,  n o u s  a v o n s  e n t r e p r i s  d e
c o n s t r u i r e  l l  m a i s o n s  p o u r  e n v l r o n  1 O O  d o l l a r s  c h a c u n e .  P a s  d e .
d o u t e  q u e  c e  s e r a  m l e u x  q u e  c e  q u r l l s  a v a i e n t  a w a n t .

N o t r e  6 c o 1 e  p r i m a i r e  D e n g a l i  e s t  e n  p r o g r b s .  F r b r e  J o h n
B e r c h m a n r  S o e u r  U s h a  e t  1 e s  e n s e l g n a n t s  f o n t  d u  b o n  t r a v a i 1 .
C o m m e  l l a n n 6 e  d e r n i E r e ,  n o u s  a l 1 o n s  a u g m e n t e r  1 e s  c l a s s e s ,  p o u r
q u e  1 e s  6 1 d w e s  p u i s s e n t  a l 1 e r  d u  n i v e a u  I I  a u  n i v e a u  I V .  A p r 6 s
l e  n i w e a u  I V ,  i 1 s  c o n t l n u e r o n t  5  6 t u d i e r  d a n s  d r a u t r e s  d c o l e s
t n i s s i o n n a j - r e s  j u s q u r a u  n i v e a u  V ,  c o m m e  i l s  l t o n t  f a l t  j u s q u r A
p r 6 s e n t .  D n  t o u t ,  i 1  y  a  e n v i r o n  I O O  6 t u d i a n t s .

L a  n o u v e l l e  c l i n i q u e  p o u r  l d p r e u x  q u I  a  6 t 6  o u w e r t e  d a n s
1 e  d l o c d s e  w o l s i n  e s t  e n f l n  e n t r d e  e n  f o n c t i o n .  J u s q u r i c l ,
2 2  p a t i e n t s  s o n t  i n s c r i t s .  N o u s  a v o n s  c o n s t r u i t  u n e  h u t t e  e n
b a m b o u ,  a u  b o r d  d e  1 ' a u t o r o u t e ,  L a  p r e m i b r e  a v a l t  6 t 6  d d m o n t 6 e
p a r  1 e s  p o l i t i c i e n s  l o c a u x  p o u r  d e s  r a l s o n s  q u i  l e u r  s o n t  p r o p r e s .
I l a i n t e n a n t  q u e  l a  c t i n i q u e  e s t  o u v e r t e  a u  p u b 1 l c ,  j e  p e n s e  q u e .
n o u s  n r a u r o n s  p l u s  d r e n n u i s .  l ' l a l h e u r e u s e m e n t ,  e l l e  s e  t r o u v e
l o i n  d r i c i  e t ,  t o u s  l e s  m o i s ,  n o u s  p a s s o n s  e n v i r o n  4  ) . 5  h e u r e s
e n  b u s  s u r  d e  m a u w a l s e s  r o u t e s .  C o m r t t e  J - a  c l i n i q u e  s e  d i ' v e l o p p e ,
9 a  v a  d e w e n i r  d i f f i c i l e  d r  a c h e w e r  n o t r e  t r a v a i l  e n  u n  j o u r .

C o m m e  d r h a b i t u d e  ,  . l  a .  m o u s s o n  a  l a i s s 6  n o s  r r r a i g o n s  s n  c h a u n r e
e n  l a n r b e a u x .  L e s  s a l l e s  d e  r n d d e c i n e  g 6 n 6 r a l e  s o n t  t r l s  a n c i e n n e s
e t ,  c e t t e  a n n 6 e ,  I e  t o i t  p e r g a i t  t r d s  f o r t .  B i e n  e n t e n d u ,  n o u s
n e  p o u v o n s  p a s  y  f a i r e  g r a n d  c h o s e  p e n d a n t  1 a  m o u s s o n ,  c a r  i l
f a u t  e n l e v e r  1 e  t o i t .  B i e n t 6 t ,  n o u s  a 1 1 o n s  i n s t a l l e r  u n
b S . t j , m e n t  p e r m a n e n t  d  u n  n o u v e l  e n d r o i t ,  p o u r  e n v i r o n  I O O  p a t l e n t s .

L e  2 8  o c t o b r e ,  n o u s  a l J . o n s  c d l 6 b r e r  1 e  j u b i 1 6  d e  d i a r n a n t  d e
S o e u r  I v a n a  e n  t a n t  q u e  S o e u r .  J e  s u i s  c e r t a i n  q u e  b e a u c o u p  d e
p e r s o n n e s  a s s i s t e r o n t  )  1 a  l l e s s e ,  a u  d l . n e r  e t  a u x  d i v e r t i s s e n r e n t s .
C h a q u e  s o i r ,  1 e  p e r s o n n e l  e t  l e s  e n f a n t s  r d p b t e n t .
J e  s o u h a i t e r a j . s  q u e  v o u s  s o y e z  6 g a l . e m e n t  p r d s e n t s .

L e s  v a c a n c e s  r r P U J A r r ,  p e n d a n t  l e s q u e l l e s  I e s  H i n d o i - r s  f o n t
d e s  d 6 v o t i o n s  e t  d e s  f 6 t e s ,  v i e n n e n t  d e  p r e n d r e  f i n .

L e s  C h r d t i e n s  e u x  a u s s i  s r a n t u s e n t  A  c e  m o m e n t - l i . .

N o € l  a u s s i  s e  r a p p r o c h e  d e  n o u s .  P u i s s e  1 ! D n f a n t  J 6 s u s
w o u s  a c c o r d e r  d e  n o r n b r e u s e s  b 6 n d d i c t i o n s  e t  q u e  l r a n n 6 e
n o u v e l ] . e  s o i t  r e r n p l i e  p o u r  v o u s  d e  s u r p r l s e s  a g r 6 a b l e s  I

FRI ' I ID tsOB.
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Une MAISON POUR DUNCAN.

J r a i  p u  w i s i t e r  f a  r n a i s o n  o i  D u n c a n  v i t  a c t u e l l e m e n t  !
B e a u c o u p  d t e n t r e  v o u s  o n t  e n t e n d u  p a r L e r  d e  I a  " C i t 6  d e
I a  j o i e " . . .  J r a i -  e u  l r o c c a s i - o n  d e  1 a  v i s i t e r  e t  j t a i  w i s i t 6
D u n c a n . . .  L i  o r i  D u n c a n  v i t ,  c r e s t  p i r e  !

D a n s  s a  m a i s o n ,  n o u s  n e  p a r v e n i o n s  p a s  ) '  e n t r e r  a v e c  l u i ,
e t  i I  a  f a 1 1 u  s e  s e r r e r  p o u r  p o u v o j - r  p r e n d r e  u n e  p h o t o
a w e c  D u n c a n ,  s a  f e m m e  e t  s e s  d e u x  e n f a n t s .  C r e s t  u n e  r a n g d e
d e  m a i s o n n e t t e s ,  r n e s u r a n t  a  p e i n e  2  m e t r e s  s u r  l .  I 1  y  a  d e s
p l a n c h e s  s u p e r p o s d e s  :  l e s  e n f a n t s  c i o r m e n t  s u r  . I -  a  p l a n c h e
s u p 6 r i e u r e  I  1 e s  p a r e n t s ,  s u r  I a  p l a n c h e  i n f e i r i e u r e  q u i  e s t
a u s s i  . l e  s e u J -  s i b g e .  I 1  y  a  u n  p e t i t  r d c h a u d  A  p 6 t r o l e  ( a v e c
u n e  f l a m m e )  s u r  l e q u e l  l a  f e m m e  d e  D u n c a n  p r 6 p a r e  1 e s  r e p a s
e t  c h a u f f e  l r e a u  p o u r  l e  b a i n .  B i e n  s r l r ,  p o u r  1 e  b a i n ,  i 1
n r y  a  p a s  d e  b a i g n o i r e  m a i s ,  s i m p l e m e n t  r  u n  s a u t  d r e a u .
C e  b a i n  d o i t  s e  p r e n d r e  i  l r e x t d r i e u r  d e  l a  m a i s o n ,  p u i s q u e
. l r i n t e i r j - e u r  e s t  a b s o l u m e n t  t r o p  p e t j - t .  P o u r  l a  t o i l e t t e '  i l
f a u t  s e  r e n d r e  d  l a  t o i l e t t e  p u b l i q u e .  L a  d i s t a n c e  e n t r e  1 a
r a n g r i e  d e  l a  m a i s o n  d e  D u n c a n  e t  l e s  m a i s o n s  e n  f a c e  d e  1 a
s i e n n e  e s t  A  p e i n e  d r u n  m b t r e .  Q u a n d  o n  f a i t  l a  l e s s i v e  e t
q u t i l  f a u t  s r i c h e r  1 e s  w 6 t e m e n t s ,  i 1  n r y  a  p a s  d e  p l a c e . . .  n i
d a n s  l a  m a i s o n ,  n i  d a n s  l r e s p a c e  d e w a n t  l a  m a i s o n . . .
P e n d a n t  1 a  m o u s s o n ,  1 a  s i t u a t i c n  e s t  e n c o r e  p i r e  !

M a i s  g r A c e  e  F . S . F . ,  D u n c a n  a  p u  t r o u w e r  u n e  m a i s o n  q u r i l
p o u r r a  a p p e l e r  ' | S A  I I A I S O N T | .  E l l e  e s t  p l u s  p r o c h e  d e
S t - V i n c e n t r s  H o m e  o l f  i 1  t r a w a i ] . l e  c o m m e  c h a u f f e u r .
D l l e  c o m p r e n d  d e u x  c t r a m b r e s ,  u n e  p e t i t e  e t  u n e  u n  p e u  p l u s
g r a n d e ,  u n e  t o i l e t t e  a v e c  p o s s i b i l i t 6  d e  s e  l a v e r '  u n  p e t i t
c o i n  c u i s i . n e  e t  u n e  v d r a n d a .

T o u s  l e s  d o c u m e n t s  p o u r  1 a  t r a n s a c t i o n  d e  1 a  p r o p r i 6 t 6  o n t
6 t d  w u s  p a r  u n  d e  n o s  a n c i e n s  6 1 b w e s  s u r  q u i  o n  p e u t  c o m p t e r .
F . S . F .  a  e n w o y 6  8 2 . 4 4 8  r o u p i e s .  1 1  e n  f a u d r a i - t  e n c o r 6  7 0 . O O O
( 1 o O . o o o  f r .  b e l g e s )  p o u r  q u e  D u n c a n  p u i s s e  a w o l r  u n  l o g e m e n t
d d c e n t  !  U n e  p e t i t e  m a i s o n  s i t u d e  d a n s  l a  v i 1 I e  d e  C a l c u t t a
e s t  b e a u c o u p  p l u s  c o r i t e u s e  q u t a  l a  c a m p a g n e - . . .

I M E R C I "  i  t o u s  c  e t l x  e t  c e l l e s  q u i  c o n t r i b u e n t  )  c e  q u e  D u n c a n
a l t  e n f i n  s a  m a i - s o n  !

LA DD.

P A R R A I N A G E S

-  r r .  r \ ' e r  . l 6 e  l . . r - : i - r - e - s  o o l t r  d i x  e r r r d i a n t q  e l r r a n r  m r : t r o  > n . .1 \ J  
F .  

s i

( 2 . 5 0 0  f r  p a r  a n ) .

- leur permettre de poursuivre leurs 6tudes;

- les aider ainsi ) batir leur avenlr,dans J-,esp6rance :

En leur nom

tel  est  I 'appe1 tanc6 par
Soeur Anastasia de pushpa Hospital

B a t k r  P , O .  S i n g h o r a  4 9 3  5 5 8 ,  D i s t .  R a . i p u r  ( M , p .
. . M E R C I  "  !



PAauEo
On n" peut pas
emmurer la
libert6,

On n" peut pas
museler I'amour'

On n" peut pas
tuer Dieu,

Rques en est
la lracassante
d6monstrationl

##.qlrres

\
.--f--

6( ,^.
,T:i,:lH::

""J#s"F,:?:_"
3:-::"'3,T;,no"u"
,i;!ft#l:;.iI#,.,:!"fu"*;""
,fli;iffi'

La VIE a vaincu ia mort.

Les signes ?
Lir orl brille une trace de i,amour de Dieu,

le Ressuscit6 est prdsent.

Et plus...
Si tu gardes ouvefts les yeux de la FOI

Si ton coeur reste br0lant de la RENCONTRE...

Le Ressuscit6, Jdsus, t'envena
comme Marie de Magdala au matin de PAques

"Va vers mes frdres".

Tu seras envol'6 sur les terres
de ton propre quotidien pour y faire dclore

les germes de VlI cach6s au creux des sillons.

Tu deviendras dvei l leur de VlE,
Tu seras te"no,n Ce la VIE qu; ne f ini t  pas.

:j1"":*:il:i]':L;,- r r e  
A V A h  r

,t:
**iii,?,rii :;,," "r,"p6qr. 

!!

*__:;iEuFs 
DE PAaIrEs

idfl'8ffit."o"rn., ri i,kffin::'
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c o n d e n s 6  d . ' u n  a r t i c l - e .

I  U n  n o u b r e  c r o i s s a n t  d e  c o u p l e s  o c c i d e n t a u x  ( E u r o p e '

U . s . A .  )  s e  t o u r n e n t  v e r s  I t a d o p t i o n  i n t e r n a t i o n a l e ,
c e  q u i  c o n t r a r i e  d e  p l u s  e n  p l u s  c e r t a i n s
g o u v e r n e n e n t s  d u  T i e r s  M o n d e .

P o u r  f e s  m i l l i e r s  d e  c o u p l e s  o c c i d e n t a u x  q u i  a d o p t e n t  d e s  e n f a n t s
v e n a n t  d e  l ' € ! t r a n g e r ,  c e t t e  d 6 m a r c h e  a p p a r a i l  c o r n m e  I a  s ] - n 6 t r i e
p a r f a i t e  d t r  b e s o i n  e t  d u  d 6 s i r .  D a n s  1 e s  p a y s  p a l l v r e s  d ' A s i e ,
d ' A r n 6 r i q u e  L a t i n e  e t  d ' E u r o p e  d e  I ' E s t  d e s  n i l l  i o n s  d ' e n f a n t s
s o n t  e n  q u O t e  d e  n o u r r i t u r e ,  d e  v 6 L e r n e n t s ,  d ' i n s t r u c t i o n  e t  d ' u n
f o y e r  -  e n  b r e f ,  d ' t r n  a v e n j . r ,  E t  i c i ,  d a n s  l e s  p a t - s
j -  n  d  r r  s  t  r  i  a  l  i  s  6  s  ,  i 1  1 ' a  d e s  d i z a i n e s  d e  m i ] l i e r s  d e  c o u p l e s  q u i

o n L  d 6 s e s p 6 r e r n e n t  e n v i e  d ' a v o i r  u n  e n f a n t  e t  q u i  s o n t  p r 6 t s  a  l \ r i
d o n n e r  u n  g e n r e  d e  v i e  d o n L  I e s  p a r e n t s  d r r  T i e r s  M o n d e  n e  p e u v e n t
q u e  r 0 v e r ,

E l  c ' e s t  a i n s i  q u e ,  c h a c l u e  j o r r r ,  d e s  n i r a c l e s  s e  p r o d u i s e n t ,  D e
p . I r . r s  e n  p l u s  d ' O c c i d e n t a r r x  s e  r e n d e n t  A  f ' 6 t r a n g e r ,
e s s e n t i e f  . l e n e n t  d a n s  I e s  p a y s  d u  T i e r s  l l o n d e ,  l a  o t r  l e s
o r p h e l i n a t s  s o n t  r e m p l i s ,  o i r  d e s  m i f l i e r s  d ' e n f a n L s  a b a n d o n n 6 s
e r r e n t  d a n s  l e s  r u e s  e t  o i r  d e  p a u v r e s  p a r e n t s  c o n s i d l r e n t  p a r f o i s

J ' a d o p ' . i o n  p a r  d e s  6 t r a n g - 1 s  c o n m e  L a  s e u l e  f a g o n  d e  d o n n e r  r r n e
v i e  d 6 c e n t e  d  I e r t r s  e n f a n t s .

C h a q r . r e  a n n t l e ,  p l u s  d e  2 0 .  0 0 0  e n f  a n t s  q u i t t e n L  I e r r r  p a y s  n a l a l
p o u r  c o n m e n c e r  u n e  n o u v e l l - e  v i e  a i 1 1 e u r s .  J a d i s ,  I a  p L u p a r t

d ' e n t r e  e \ l x  v e n a i e n t  d e  C o r 6 e  d u  S r . r d ,  n a i s : r  p r 6 s e n t  S 6 o u I  m e l  r r n

t e r n e  a u r  a d o p t i o n s  i n t e r n a L i o n a l e s  s r . r i t e  a u x  c r i t i q u e s
i n l e r n a t i o n a f e s .  s e l o n  l e s q r r e l l e s  ] e  p a y s  e s t  s u f f l s a m r n e n t
p r o s p F r e  p o r l r  s ' o c c l l p e r  d e  s e s  p r o p r e s  e n f a n t s .

A u j o r , r r d ' h r r i ,  l e  p l u s  g r a n d  n o m b r e  d ' e n f a n t s  ' , , i e n t  d e  C o l o m b i e  ( t

3 . 8 0 0  e n f a n t s  c h a q u e  a n n 6 e  )  ,  s r r i v i e  d r r  B r 6 s i I ,  d u  C h i l  i  ,  d r r
G r i a t { ' r n a l a ,  d e  I ' I n d e ,  d L r  P 6 r o u ,  d e s  P h i l i p p i n e s ,  d r r  S r i  L a n k a  e t
d e  1 a  T I ; a i l a n d e .

C e p e n d a n t ,  I a  ' L r a n s a c t i o n  n o r a . I e '  n e  s e  p a s s e  p a s  t o l l j o u r s  s a n s
r n a l ,  I l  e s t  € \ ' i d e n t  q r . r e  l o r s q r r e  q r . r e l q u e  c h o s e  d ' a u s s i  p r 6 c i e r r r
q r . t ' u n  e n f  a n t  p a s s e  d ' r r n  p , 1 3 ' s  p a L r v r e  . \  r , r  n  p a 3 - s  p r o s p d r e ,  1 a  p o r t e

e s t  o L l v e ] ' t e  a t t x  a b u s  d e  t o r . r t e s  s o r t e s .

L a  p l u p a r l  d e s  a d o p t  i o n s  q u i  s e  f o n t  v i a  I  ' 6 t  r a n g e  r  s e  , J 6 r o \ r l e n t .
p a r  I  '  i  n  L  e  r  t n  6  d  i  a  i  r  e  d e  g c ' r r  e r n e m e n t s  s 6 r i e u > ; ,  d ' o r g a n i s m e s
r e l i g i e r i - \  e L r ' o u  b 6 n 6 v o I e s ,  ) l e , i s  i 1  e x r s l e  a u s s i  d e s  m a r . c h 6 s  n o i  r s

- - - r . r . e t  q  e f  d p <  ' n 6 o a a i r n f c  h 6 h 5 c '5 r  r >

s c r u p u l e u x  a r r i v e n t  d  o b l e n i r  d e s  e n f a n t s  d a n s  d e s  c i r c o n s L a n c e s
t  r ; c  h a ! ,  - 1 ^  i  h F c

O n  r a c o n t e  g u e  d e s  b 6 b 6 s  s o n t  ' d i s p o n i b J . e s '  a u x  P h  i  I  i p p i n e s  p o r r r

4 0  $  e t  p o u r  6 5  $  a u  S a l v a d o r .

M a i s ,  a l . o r s ,  q u e  d e v i - e n n e n t  l e s  5 . 0 0 0  a  1 0 . 0 0 0  $  p a y 6 s  a r . r x
a v o c a t s  p a r  c e r t a i n s  p a r e n t s  c a n d i d a t s  A  I ' a d o p t i o n ?  C o m b i e n
c o 0 t e n t  1 6 e l l e m e n t  f e s  f r a i s  d ' a d o p L i . o n ?  C o r n b i e n  v a  A  l a  m d r e
b i o l o g i q u e ?

EMITEA



E n  r 6 a c t i o n  a  c e s  q u e s t  j - o n s ,  d e s  n a t i o n a l i s t e s  d e  c e r t a i n s  p a y s
d u  T i e r s  M o n d e  a c c u s e n t  l e s  p a y s  i n d r r s t r i a l i s 6 s  d e  L e u r  v o l e r
L e u r s  e n f a n t s ,  a p r b s  a v o i r  p r i s  I e u r s  m a t i i r e s  p r e n i F r e s .
" E t r e  q u a l i f i 6  c o m m e  ' 1 e  p l u s  g r o s  e x p o r t a t e u r  d ' o r p h e l i n s '  e s t
c e r t a i n e n e n t  u n e  h o n t e  p o u r  n ' i n p o r t e  q l r e l  p a y s " ,  t i t r 3 i t -  u n
j o r . r r n a l  d e  S 5 o u 1  e n  n o v e m b r e  d e r n i e r .

L a  C o r 6 e  d u  S u d '  q t t i ,  d e p u i s  l a  g r . r e r r e  d e  C o r 6 e ,  a  e n v o l - 6  p r e s q u e
1 2 0 . 0 0 0  € n f a n t s  a b a n d o n n 5 s  i  I ' 6 t r a n g e r  n ' a c c e p t e  p l u s  q u e  l e s
a d o p L i o n s  d ' e n f a n t s  r n 6 t l s  o u  h a n d i c a p 6 s .
D ' a u t r e s  p a y s '  c o m m e  1 ' I n d e ,  1 e s  P h i l i p p i n e s  e t  I ' I n d o n 6 s i e ,  o r . r * -
s o i t  a r r a t 6  s o i t  r 6 d u i t  l e s  a d o p t i o n s  i n t e r n a t i . o n a I e s ,

E n  E u r o p e  o c c i d e n t a l . e ,  c e  s o n L  e n v i r o n  1 0 . 0 0 0  e n f a n t s  n 6 s  A
I ' 6 L r a n g e r  q u i  s o n t  a d o p t 6 s  c h a q u e  a n n 6 e .  A u x  d e r n  j . i r e s

n o u v e l l e s ,  I a  C o r 6 e  d u  S u d  a  c o r n p l b t e n e n t  a r r 6 t 6 ,  I ' I n d e  d e v i e n t
d i f f i c i l e  n a i s  1 a  C h i n e  c o n m e n c e  i  s ' o u v r i r  A  1  ' a d o 1 > t i o n

i n t e r n a t i o n a l , e  e t  s e r a i t ' t n b s  p r o n e t t e u s e ' ,

U n e  o r g a n i s a t i o n  b r i t a n n i q u e  f o n d 6 e  p a r  d e s  p a r e n t s  q u i  o n t  d 6 . j i
a d o p t 6  d e s  e n f a n L s  r e c o r n r n a n d e  a u x  c a n d i d a t s  i  I  ' a d o p t i o n  d e
c h o i s i r  u n  p a y s  p o u r  I e q u e I  i l s  s o n L  A  r n d r n e  d e  d 6 r , e l o p p e r  t r n
c e r t a i n  i n L 5 r 6 t  c a r  c e  p a y s  f i g u r e r a  e n  b o n n e  p l a c e  d a n s  I e u r  v i e
a u  f u r  e t  d  m e s L l r e  q u e  I ' e n f a n !  g r a n d i r a .

I l  e s t  u n  f a i b  q u e  d a n s  f e  T j - e r s  M o n d e  i l  e x i s t e  u n  r e s s e n L i r n e n t
f a c e  A  1 ' a d o p t L o n  i n t e r n a t i o n a l e .
A u  n i v e a u  I e  p l u s  b a s ,  c e t t e  o p p o s i t i o n  e s t  b a s 5 e  s \ l r
a c c u s a L i o n s  d e  v o l s  d ' e n f a n t s  e t  d e  t r a f i c  d ' o r q a n e s .

d e s

M a i . s  d e r r i d r e  d e  t e l l e s  p r 6 o c c u p a t i o n s ,  i I  y  a  u n  s e n t i m e n t  p l u :
p r o f o n d :  I ' a d o p t i o n  i n t e r n a t i o n a l . e  e s t  l - ' e . x e n p I e  l - e  p l u s  f l a g r a n t
d e  I ' e x p l o i t a t i o n  d e s  p a y s  p a u v r e s  p a r  l e s  p a l ' s  r i c h e s ,  P ' r r
c o n s 6 q L l e n t ,  c e r t a i n s  p a l ' s  r l r r i  6 l a i e n t  j a d i s  d e s  s o r r r c e s
i m p o r t a n t e s  d ' a d o p t i o n  o n t  c o r n m e n c < i  A  f e n m e r  f e u r s  f r o n t i E r e s .

E n  1 9 8 4 ,  I ' I n d e  a  e x i g 6  q r . r e  t o u t e s  1 e s  a d o p t i o n s  s e  f a s s e n t  p a r
I ' i n t e r m 6 d i a i r e  d ' a g e n c e s  r e c o n n l l e s  p a r  1 e  g o u v e r n e m e n t ;

u l t 6 r i e u r e m e n t ,  1 e  p a y s  a  i n t r o d u i t  d e s  q u o t a s  e t  d e s  l o i s  v i s a n t
i  e n c o u r a g e r  I ' a d o p t i o n  p a r  d e s  c o u p l e s  i . n d i e n s .
D e  1 . 6 6 1  e n  1 9 8 8 ,  I e s  a d o p t i o n s  d ' e n f a n t s  i n d i e n s  i .  l ' 6 t r a n g e r
s o n t  t o m b 6 e s  e .  1 , 2 7 2  I ' a n n 6 e  d e r n i b r e  a l o r s  q r r e ,  d a n s  I e  m 6 m e
t e n p s ,  I e s  a d o p t i o n s  n a t i o n a l e s  s o n t  p a s s 6 e s  d e  3 9 8  e  1 . 0 ? 5 .
N i I i n a  I ' l e h t a ,  q r . r i  d i r i g e  \ l n e  a g e n c e  d ' a d o p t i o n  d  B o n b a y  d i t :
" L ' i n t e r v e n t i o n  d u  g o u v e r n e m e n t  a  1 6 d u i t  d ' u n e  f a g o n  d r a s t i q u e  s i
p a s  s t o p p 6  I ' e x p l o i t a t i o n  c o m m e r c i a l - e  d e s  e n f a n t s . "

D a n s  u n e  g r a n d e  p a r t i e  d u  T i e r s  } l o n d e ,  1 a  t e n d a n c e  e s t  i  d i r e
q u ' a u  I i e r . r  d e  ' s u b t i l j - s e r '  d e s  e n f a n t s  v i a  I ' a d o p t i o n ,  I ' O c c i - d e n t
f e r a i t  n i e u x  d e  f  o r r r n i r  d e  I ' a i d e  a r . u ;  f  a m i l - f  e s  d 6 m u n i e s  q r . r i  n e
s a v e r ) L  p e s  r i l e v e r  I e r l r s  e n f a n t s .  C e  p o i n L  d e  v r r e  a  d e  n o n n b r e u x
a d h 6 r e n t s  d a n s  c e r t a i . n s  p a l . s  o c c i d e n t a u l i :  " N o u s  e x p l o i t o n s  l e s
r e s s o u r c e s  h u m a i n e s  d e s  p a ; . ' s  p a u v r e s  c o m n e  n o ! l s  a v o n s  e r p l o i t 6
L e u r s  a u t r e s  r e s s o r r r c e s " ,  d i t  u n  B r i l a n n i q u e .  " D a n s  d e  n o m b r e u : ;
p a y s  e n  v o i e  d e  d 6 v e l o p p e n e n t ,  u n e  p a i r e  d e  n a i n s  e s t  u n e
r e s s o u r c e  c o n s i d 6 r a b l e .  L e s  l e r r r  p r e n d r e ,  c ' e s L  h a n d i c a p e r  l e
p a )  s .  "
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T e r r e  d e s  H o r n m e s  p r ' 6 f  6 r e  c o n s a c r e r  s o n  6 n e r g i e  i  e s s a l ' e r  d e
p l a c e r  l e s  e n f a n t s  a b a n c i o n r r 6 s  d a n s  d e s  f a n r i l f e s  d e  l e u r  p a - \ ' s .  L a
p l u s  B r a n d e  a g e r ) c e  d ' a d o p t i o n  h o l l a n d a i s e  ( C . w . O .  )  n e  c o n s i . d d r e

J ' a d o p t i o r r  q u e  c o n r m e  s a  L r o i s i A m e  p r i o r i t 6 ,  a p r E s  l a  r 6 c o . l ,  t e  d e

f o n d s  p o u r  d e s  p r o j e L s  d e  d 6 r ' e l o p p e m e n t  e l  r r n  p r o g r a n n e  d e
p a r r a i n a g e  d ' e n f a n l s  d u  T i e r s  I l o n d e  p a r  d e s  f a m i l l e s

I r o l l a n d a i s e s .

i : n  e f f o r t  p o r l r  6 c j u i f  i l ) r e r '  L e s  p r e o c c r r p a t i o n s  e n  n a t i e r e

d ' a d o p t i o n  d e s  p a l s  o c c i C e n t a u : i  e t  d e s  p a l s  d t r  T j e r s  ) J o r , d e  e s r

a c t r , r e l . I e m e n t  e n  c o ! l r s  i  I a  C o n f 6 r e n c e  s ! l r  l - e  D r o i t  ? r i l e

I r t e r n a L i o n a l  q l r i  s e  t i e n t  a  L a  H a ; ' e ,  o r )  i 3  p a s s  s o n t  o c c r r p 6 s  i

f o r m r r l  e r  r - l n e  n o t t \  e l l e  c o n v e n t  i o n  r e f a L  i v e  i  I  ' a d o p t i o n ,

L e t r r  b u t  e s t  " d e  l a c i l i t e r  ) a  J - 6 g a l i s a t i o n  d e s  a d o p t i o n s  e n t r e
p a - v s  t o u t  e n  a s s u r a n t  I a  p r o t e c t . i o n  d e s  e n f a n t s  c o n t r e  1 e s  a b , . r s

t e l s  q r . r e  I e s  k i d n a p p i . n g s  o u  1 a  ' v e n L e  d i r e c t e " ' ,  L a  n o u v e l l e

c o n v e n t i o r r  d e v r a l t  6 t r e  p r ' 6 L e  p o u r  1 9 9 3 .

L e s  p a r e n t s  q u j .  o n t  d 6 j a  a d o l ' t e  d e s  e n f a n t s  r e j e t t e n t  t o r r s  l e s

a r g u r n e n L s  a r . a n c 6 s  c o n t r e  I ' a d o p t i o n  i n t e r n a t i - o n a I e ,  I l s  f o n t

r e n a r . t u e r  q u e  r n a l g 1 6  l e s  m e i l l e l r r e s  i n t e n t i o n s  d e  c e r t a i n s
g o u v e I . n e m e n t s ,  d e s  r n i l - I i o n s  d ' e n f a n t s  i  t r . a . , ' e r s  l e  n o n d e  s o n l

s a n s  f o J ' e r  (  r i e n  q u ' e n  C h i n e ,  u n  m i l - l -  i o n  d ' e n f a n t s  ,
e  s  s  e  n  L  i  e  l .  L  e  m e  n  t  d e s  f i I I e s ,  s o n t  a b a n d o r r n 6 s  c h a q u e  a n n 6 e  )  .  S e ' r ]

u n  t r l s  f a i b l e  p o u r c e n t a g e  d e  c e s  e n f a n t s  s o n t  a d o p t 6 s ,  c a r  d a n s

c e r t a i n s  p a l , s ,  i l  v  a  L r n  p r 6 j u g 6  l i 6  a  t ' a d o p t i o n .

" S  i  v o u s  p e n s e z  q t t e  c h a l r r e  e n f  a r r t  n r 6 r i  t e  \ l n e  f  a r n i  I 1 e ,  . o m m e n t

p o u v e z - v o u s  a p p e l e r  c e l . a  r l e  1 ' e : ; p l o i t a t i o n  r . l r r ; r n c l  n i  I a  m d r e  n i  1 e

p a y s  d e  f ' e n f a n t  n e  p e u v e n t  o n  n e  v e u f e n t  l u i  d o n n e r  u n e  f a n r i l l e ,
e t  q u e  v o u s  I e  p o u v e z ? " ,  d e r n a n d e  P a t r i c i a  M a _ w n a r d ,  u n e  C a n a d i e n n e
q u i  a  a d o p t 6  3  e n f a n t  s ,  d o n t  2  C o 1 6 e n s ,  " C e r t a i . n e s  p e r s o n n e s ' ,

d i t - e I I e ,  ' p a r l e n t  d ' a r r a c h e m e n L  d ' n n  e n f a n t  i  s a  c r , r l t u r e .  M a i s
i I  n ' y  a  n i  c u l - t u r e  n i  f i e r t 6  d a n s  I e s  o r D h e l i n a L s ,  "

" A u j o u r d ' h u i ,  m o n  p e t i t  B a r g o n  s e r a i t  e n  t r a i n  d e  n e n d i e r  d a n s
1 e s  r u e s  d e  D e h l i ' ,  d i t  u n e  B r i t a n n i q t r e ,  m a m a n  d e  J o s h \ l a  e t
S o p h i . a ,  t o r r s  d e r . r x  n 6 s  e n  I n d e .  " V o u s  n ' a r r i v e r e z  p a s  i .  m e
c o n v a i n c r e  q r r e  J o s h u a  s e r a i t  m i e u x  l i - b a s " .

L a  p l u p a r ' l  d e s  e n f a n t s  a d o p L 6 s  v e n . l n t  d u  T i e t . s  I ' l o n d e  g r a n d i s s e n t

d a n s  d e s  f a m i l l e s  d e  I a  c . I a s s e  n o l - e n n e  o u  s u p 6 r i e u r e .  M a I g 1 6  l e
f a i t  q u ' i l s  s o n t  d ' u n e  a l r t r e  r a c e ,  i l s  s ' a d a p t e n t  s o u \ . e n t
f a c i  l e m e n t  -  b i e n  q r r e  l e s  c o n s 6 q u e n c e s  d e s  p r o b l E r n e s  6 n o t i o n n e l s
e L  a u t r e s  a r L q m e n L e n t  s i  1 ' e n f a n l  a  e t 6  a d o p t e  a  u n  d g e  p l r r s
a v a n c 6 .

C e p e n d a n t ,  g r a n d i r  e n  s e  s e n L a n t .  d i f f 6 r e n t  p r o v o q r r e  d ' i n 6 r ' i t a b l e s
L e n s 1 0 n s .
-  D a n s  I ' e x - A l l e m a g n e  d e  I ' E s t ,  c e r t . a i n s  a d o p t 6 s  s o n t  d e v e n r r s  I e s
c i b l e s  d e s  ' S k i n h e a d s '  d e  I ' E s t . r 6 m e  D r o i t e  q r r i  t r a i n e n t  d a n s  l e s
r u e s  e L  o n t  c o n l m e  h a b l t r . r d e  d e  t a b a s s e t .  . L e s  t r a v a i l l e u r s  6 t r a l l E e r s
e t  L e s  i m n r i q r 6 s .
-  l " , n  j e u n e  . \ f  l e m a n d  d e  2 2  a n s  n 6  e n  C o r 6 e  e L  a d o p t 6  q u a n d  i f
6 t a i l  b 6 b 6  r ' a c o n t e  q u ' i 1  a  r 6 c e r n m e n t  6 t 6  a c c o s t . 6  i .  B r a n d e n b u r g
p a r  L l n  p a s s a n t  q L r i  l u i  a  c r i 6 :  " D r . s c e n d s  d r , r  t r o t t o i f ,  c e  n ' e s t



L e  n a r c h 5  ' q r i s '  d e s  e n f a n t s  d u  T i e r s  M o n d e

A u  S r i  L a n k a  o n t  6 t 6  d 5 c o r . r v e r t e s  d e s  ' b a b y  f  a r m s '  o r ' r  1 e s
6 t r q n a c r s  o r l i  d 6 s i  r p n t  a . l n h f  p F  a n f o n i  h 6 , ' r . o h i  ' o h i  F

' s ' a p p r o v i s i o n n e r  '  p o u r  u n  n o n t a n t  v a r j . a n L  d e  1  . 0 0 0  e  5  ,  0 0 0
d o l I a r s ,  L e s  j e u n e s  n E r e s ,  t o u t e s  d ' u n e  e x L r 6 n e  p a u v r e t 6 ,  d o i v e n t
s e  c o n t e n t e r  d ' e n v i r o n  5 0  d o l l a r s  e n  6 c h a n c e  d e  c h a c r . r n  d e  l e u r
b 6 b 6 .

O n  I e  v o i L ,  L e  L r a f  i . c  i n t e r n a t i o n a l  d ' e n f a n t - s  p o r l r  I ' a d o p t i o n

r e p  r . 5  s e n t e  u n  g r o s  n a f c h € ,

L ' a n n 6 e  d e r n i d r e ,  1 a  C o r r f 6 r e n c e  d e  L a  H a : ' e  s r . t r  I e  D r o i t  P r i v 6

f n t e r n a t i o n a f  a  d 6 n o n c 6  1 e s  " a v o c a t s  e t  l e s  n o L a i r e s ,  I e s

a s s i s t a n t e s  s o c i . a l e s  l e s  h 6 p i t a u \ ,  1 e s  d o c t e u r s '  I e s

o r p h e l j . n a t s  . . .  e t  t o u s  c e u r  g r r i  c o l l a b o r e n t  p o u r  o b t e n i r  d e s

e n f a n t s  e t  t  j . r e r  p r o f i !  d u  d S s e s p o i r  d e s  p a r e n t s " .

U n  c e n t r e  i m p o r t a n t  d u  c o m m e r c e  d ' e n f a n t s  s e  t r o t l v e  a u : i

P h i l i p p i n e s ,  o i  I ' o n  e s ! i m e  q t r e  4 5 0  e n f a n t s  s o n t  v e n d r t s  c h a q u e

a n n 6 e  a  d e s  6 t r a n g e r s ,  L a  r u s e  q u i  e s t  e n p L o t - 6 e  e s L  l a  s t - t i l a n t e :

o n  f a i L  s i g n e f  A  u n e  m l r e  p i r i l i p p i n e  u n  d o c u n e n t  a t t e s t a n L  q \ t e  I e

p l r e  d e  I ' e n f a n t  e s t  e L l r o p e e n  e l  q r r e  I ' e n f a l r t  d o i t  l e  r e j o i n d r e

i  I ' 6 t r a n g e r  L a o u r  c t r r e  s o n  p a r e  e n  a s s t r r n e  I a  r e s p o n s a b i l i t 6 .

C ' e s L ,  e n t r e  a \ l t r e s  c h o s e s ,  p o r r l  m e L t r e  f i n  i r  d e  t e l s  a b r t s  q r t e  1 e

g o r r v e r n e m e n L  p h i i i p p i n  a  € m i s  l r n e  l o i  e n  1 9 8 8  o b l i g e a n t  t o , r s  I e s

c a n d i d a t s  d  1 ' a d o p l i o n  A  p a s s e r  p a r  d e s  a g e n c e s  r e c o n n u e s

o f f i c i e l l e m e n L  c i a n s  l e s  2  p a ] ' s  ( d o n n e t t r  e t  r e c e v e u r  )  .

M a i s  l e s  a b \ r s  s o r ) l  e l ) c o l e  p i r e s  d a n s  l e s  p a y s  o i r  l e s  a d o p t i o n s
s o n L  l r a i L 6 e s  ! r a |  d e s  j r r I . i s L e s  p r i v 6 s .  A n  G u a t 6 m a I a ,  p a r  e x e m p l e ,
L e  ' m a r c h 6 '  d e  I ' a d o p t i o n  i n t e r n a L i o n a l e  ( e s t . i m 6  i ,  5  m i l l i o n s  d e
d o l L : l r s )  e s t  d o m i r r 6  p a r  ! l n e  p o i g n 6 e  d ' a r . o c a t s .  O n  d i t  q r r e  l e t r r e
a g e n t s  d c r r m e n l  I e  p a y s  i  I a  r e c h e r c h e  d e  r n b r e s  o u  d e  c o u p l e s  t o u l
i r  f a i t  d 6 m u n i s  e t  q \ r i  s e r a i e n t  d i s p o s 6 s  A  c 6 d e r  I c r r r  e n f a n t  p o r r r
1 e  p r i  x  d 6 r i s o i l e  d e  5 0  $ .

L e s  c & s  L e s  p l r . r s  1 6 c e n t s  d ' a c h a t s  d ' e n f a n t . s  o n t  e u  I i e u  e n

R o r r m a n i e  o i t  I a  t 6 ] 6 v i s i o n  a m 6 r i c a i n e  a  r 6 u s s i  A  f  j . l m e r

s e c r e t e r ) e n t  d e s  ' r n a r c h a n d s  d e  b 6 b 6 s '  e n  L l a i n  d e  n 6 g o c i e r  a v e c

d e s  p a r e n t s  1 a  v e n t e  d e  l e u r  e n f a n t .  P o t t r  r n e t - t . r e  f i n  d  c e  l r a f i c

d ' e r r f  a r t L s ,  I a  R o r . t m a r r i e  a  , l 6 c  i d 6  d e  s L o p p e r  l e s  a d o p t i o n s  p a r  d e s

6 t r a r r g e r s  j r r s < 1 r r ' i  c e  q r t e  d e  n o t n e l l e s  p r o c 6 d u r e s  s o i e n t  6 t a b l i e s '

E t - a r r i -  d o r r n 6  l a  d i s p a r i t e  d e s  l i c l t e s s e s  d  L l a v e r s  ) . e  n o n d e ,  J . e

c o m m e r c e  d ' e n f a n t s  n ' e s L  p : r s  s r . t r  l e  p o j n t  d e  c e s s c r .  
' C ^ r ,  

L a l r t

q r , r ' i 1  1 '  a u r a  d e  p a r r v r e s  p a r e l l t s  q t r i  s o u h a ) - t e n L  r . r n  m e i f  l e r t r  a i  e n i r

p o \ l r  l e r r r s  e n f  a n t s ,  . L e  ' " r ' a f  i c  d ' e t t f a t t t s  n e  s e r a  j a m a i s

c o n p l d t e m e n l  6 I  i m i n 6  .  
'
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P o , . r r  I e s  e n f a n t s  q r . r i  d o i r . e n t  f a i r e  f a c e  )  u n e  v i e  d e  p a r r r ' i e t 6 ,

d e s  p ) a c e m e r r L s  e n  i n s t i t r t i o n s  e t  d e s  p r d j t r d i c e .  s o c i a u ) : ,
I ' a d o p t i o n  - i  r )  t  e  r  n  a  t  i  o  n  a  I  e  e s t  r r n e  b 6 n 6 d i c t i  o n ,  q r r e l q r r e  c h o s e  q r r  i
p e u L  L e u r  s a u v e r  I a  \ ' r e .

I l a i s  l e s  d 6 f e n s e u r s  d e  I ' a d o 1 > t i o n  i n r e r n a t i o n a l e  a v a n c e n t  e n c o r e
d ' a t r L r e s  a r g u m e n t s  e n  s a  f a r e ' t r :
-  e l , 1 e  p e r n e t  d e  d i m i n u e r  l a  d e r n o g r a p h i e  d a n s  d e s  p a 1 - s  c l u i  o n t
! r n e  p o p u l a l . i o n  s r r p 6 r i e L r r e  a  c e l l e  q t r ' i l s  p e \ l v e n t  n o u r : i r  e t
l o g e r ;
-  e l . l e  e s t  u n  d e s  6 I 6 m e n t s  , l e  I ' a i d e  a u  T i e r s  Y o n d e ;
-  e . 1  l e  r e n d  l e s  1 > e r - r p l e s  p l u s  d 6 p e n d a n t s  f  e s  u n s  d e s  a u t r e s .
L e s  r e s p o n s a b l e s  o f f i c i e l s  d e  I ' a d o p t i o n  i n t e r n a t i o n a l e  o n t
e n c o r e  u n  a r g u m e n t  q u i  e s t  b i e l r  s o \ r \  e n t  n 6 g I i 9 6 :  " \ o u s  n e  d o n n o n s
p a s  u n  e n f a n L  J ,  u n e  f a m i l l e ;  n o t r s  d o n n o n s  L r n e  f a m i I . I e  d  r r n
e t r f  a n t  .  C e  r r ' e s t  p a s  u n  c o m n e l ' c e ;  c r e s t  r r r r  d 6 v c u e m e n t  t o t a l  A  1 a
c a u s e  d e s  e n f  a n t s " ,

On drt bien :' l l  faui rester entre nous",
'c'est une alfaije de famille",
"ga ne regarde qJe nous .

##W#WW####ffiW*sffiW###

ie te hais.
ilarce qu6 tu es
diff6rent
je t'airne,
parce que tu es
diff6rent
L'autre diJferenl,
c est loin d ese une chose facLle tu sais
C'est accepter ] 'autre tel qu'i l  esl
et non pas tel que je voudrajs qu' soitl
Et cela est drfticile !
La plupan du temps, on Prefere
se retlouver ente gens de la mdme fibu.
de la mAme caste, de la meme famille

,o,i.frif"
de qLrelqu'un ̂. . '

\ . r

Q;.Lt"
(/



DES

DE NO

NAI S SANCES

}TARIAGES

DECDS !

NOUVELLES

TRE GRANDE FAMILLE.

2 p  d 6 c e m b r e  1 9 9 1  e t  s o n  m a r i ,
l e  1 3  j a n v l e r  1 9 9 2 ,  p a r e n t s  d e

I IOES -DOI ' IE et  grands-parents de
e s t  a s s i s t a n t e  s o c i a l e  d e  F . S . F . )

p b i n e  d e  c e s  f a m i l l e s .

!  O L I V I A ,  1 e  3 0  j a n w i e r  1 9 9 2 ,  c t r e z  I n d u  e t  p h i l _ i p p e
L e f d v r e -  S t e e n b e r g e n .

C A I ' H E R I N E  r  I e  2 7  f i v r i e r  1 9 9 2 ,  p e t i t e  s o e u r  d . e
S u m i t r a ,  R a h u l  e t  } t a r i e ,  c h e z  L u t  e t
R o b e r t  D e l i S g e - V a n d e v e l d e .

N o u s  s o u h a i t o n s  l a  b i . e n w e n u e  A  O l i v i a  e t  a  C a t h e r i n e  !

:  Edwi .na BAwrN et  Dominique MAGONET 1e 30 avr i l  92.
Mary DECHIEF et Thierry LOXltAy Le 30 maj- 1992.

F d l j - c i t a t i o n s  a u x  j e u n e s  c o u p l e s  e t  e .  l e u r s  p a r e n t s

i ladame P.  MARCHAND-SACRD, marnan de l {onsieur  lUarct rand,
grand-maman de Raju.

Madame F.  DOI*{D ,  1e
I ' lons ieur  F.  DONiE,
M o n s i e u r  e t  i t a d a m e
R 6 g j . s .  ( M a d a m e  I ' l o E s

N o u s  p a r t a g e o n s  1 a

rl(tEK!,

Seigneur ;
Ouvre le coeu de nos enfants

afin qu'ils d€couvrent
la route

que tu as voulue pour eux,
pour ta joie et
lcur bonheur.

Donnc-leur ta force pour
qu' i ls grandissent dans

la gdndrosit6
i ton service.

Eclaire-nous: que nous les
a id ions

l reconnaitre leur vocation,
qu' i ls rencontrent des tdmoins

de ta Bonne Nouvelle.. .

Ta main les condui t
notre confiance est en Toi.
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ISHOP OF GUIiTOR

a h F r  M ^ n  c  r  a , 1 r  D - . ;  M : r i i -

Ph,30220

BISHOP'S  HOUSE
Cho nd romou linoq o r
GUNTUR- 522 OOZ
A.B  INDIA ,

J . n s . r y  2 3 ,  1 9 9 ?

Bat iments scol -a i res actuels . . .  ne ! 'cuvant
r e s - L s t e r  )  l a  n o u s s o n .  I a r  v o t r p  a i d e ,  i l r
sera ient  renplac6s far  une constmct icn en
b r l q u e s ,  l f u s  s o l i o e .

Merci po\]i votre gentille lettre du 15 d6cernbre avec vos bons voeux. Je vous les r6ciproque

et vous souhaite une trEs heureuse et paj-sible nouvelle ann6e.

Je voudra-is vous remercier Four votre chEque de 5I.428,5'7 roupies soit l,6guj.va1ent de

90.000 fr belges que vous m,envoyiez en mAme tenps que votre lettre du 5 juiuet 199I.

C'est dom.nage ![ue vous n,ayez pas regu mes deux lettres par lesguelles je vous remerciais

pour le cheque. Je vous suj.s trEs leconnaissant pour f int6r6t personnel qr.re vouj prenez

pour aider mon di-ocdse. Voudriez-vcus., s'il vous plait, transmettre mes sincEres remerclemer

I Monsieltr et Madane sabbadini-Bol1/ pour leur contribution et tous les mefibres de votre

conseil pour leur decision favoralrl.e.

Vous d6sirez guelques renseignements au sujet d9 1,6cole que vous aidez. t-€ nom de l,6co1e

est " EcoLe SuF€rieure Jubj.Iaire" a un erdroit appel6 Rayavaran dans mon diocEse. II y a

environ 400 6tudiants et 16 enseignants pami lesguels 4 seulement regoivelun salaire du

gouvernement et tous les autres soot aid6s par Ie diocEse avec votre su_bvention. I_ls r:e-

qoivent env.iron 800 roupies par mois ce gui n'est pas du tout suffisant pour nourrir 1er.:r

famille. L'6cole est s-itu6e dans \rne r(foion peu d6velopp6e or) Ies alphalEtes repr6sentent

seufement 18%. tes gens soot trds, trds pauvres et vivent avec un salaire quotidien de

20 roupies et j .1s ne trouvent pas de travai l  durant 1,ann6e entibre, L'6co1e est encore en

appentis collrlne vous pouvez le voir sur 1es photos que.. je joins .

Je vous serais tres reconnaissant de bj.en voufoir publier 1es photos ci-jointes dans votre

bulletj-n et r6unir les fonds pour batir un batiment en dur.

En vous remerciant pour tous Les soucis gue vous vous donnez : cet alard:,et en demandant Ia

b6n6liction de Dieu sur: vor..ls,
Y o L r  r s  s i n c € r c I Y '

+ 
--=3:_-_-L..-,/>_--"J\^,



teEpJ  o r )  tous

.  " i . i l l .  l6g.nd.  l r i 'Jou.  raconte gu ' i l  y  eur  ur l

1 . ,  [ ,o- - . "  d ta icnt  d. ,  J i . r r .  Mais i l "  a tus i .ent

Jr" iJr  J .  I . r r  6 te"  lc  porrvoi ,  J i " i . ,  o t  Jo I .  
" " "L. r  

i  un

errJroi t  o ' )  i l  I .u '  se.ai t  iopos" ib l .  J .  lc  rct rou"er.  L.  g."r ,J

ptot len, .  fu t  Jor , "  J .  l " i  t rouver  urre cacLet te.

Lorrqu.  I . "  J i . , , r  mincu.s furent  convoqu6s i  un cor,"e i l

porr .  t€"orrJr .  
" .  

proLl loe,  i ls  proposirent  ceci :  ' . 'Enrerrons

I "  di" i r r i t6 J.  I 'Lo--.  danc' la te.re.

Jit : " Non, 
".1" 

,,. "rrff,t par, car

" -M"i ,  Br. l r-"  r6pon,

t . l l . - . r , t  J.  l .u"  J i" ;n i t€ gr.  B."L-. ,  lc  -^ i r"e J."  d iou-,

I 'Lo-- .  crcusera et  la

t rOuYera .

Aloru 1." J i . rrr ,  ,dpl ig,rEre' t  :  "  Dans ce cas, jetons I"  J;" i -

, r i t6 J"r ,"  l .  p lr"  profo.J J."  o"dor," .  "

M.i "  Bt . ! r -a  t6po 'J i t  i  nouveau:  "Non, .car  t6 t  ou

t" "J ,  l ' [ ,o- - .  . .p lo t . " "  I . "  p to for rJ .u . "  Je tous lec oc€ar , " ,

e t  i l  es t  cer ta in  qu 'u , r  jour ,  i l  l .  t rou" . r .a  c t  la  re t rontcra

i  l .  "rr f^". .  
"

Alor"  1 . "  J i .u t  - i r rcurs  
"or , " luror r ,  

:  "  Nous ne savons

pas o i  l ^  . " " ! r . .  
" " .  

i l  , r .  
" . - t l .  

pas cr is ter  sur  ter re .  o ,  J" r r "

l "  - . r  d ' . , rJ"o i t  gu.  I 'Lo--c  r rc  pu isse et tc inJrc  r '  jo r . .  "

Alorr Br^lr-"  J i t  ,  " 'Voici  ce gue nous f .ror,"  J.  l "

J ir ;" i t6 J.  I ' l ro-- .  :  nous l^ 
"^"!r . tor,s 

su plus p"oforrJ J.
I r i - -€-e,  car  c 'est  l .  

" . r l  
.nd"o i t  o i  i l  ne pensera jaoais  i

.L., " 1,.r.
D.pr i "  ce te-ps- l i ,  concl , r t  l "  I6g.nd. ,  l ' l ro-- .  

"  
f " i r

le tour Je la tcrre,  i l  .  . tp lo"6,  . r " .1"J6,  p longd ct  creu,s6,

i  I "  , .c1, . r "1, .  d.  qr . lgu.  cLose gui  6e t rouve . r ,  l , r i .



BAREECUh
qui nous rdunlra au printemps prochain

organise au profi t  des prolets de "famil le sans frontidres" en Inde

QUAND? :  le d imanche 26 avr i l  1992

Oir? : A ESNEUX au chalet du domaine du Rond Ch6ne dans un cadre
circulation (voir plan)

PFOGRAMME :  Accuei l  A Dart i r  de 11h30

champotre loin de la

Barbecue: adultes: brochette+sauciss€+ salades vari6es +desserl (300ir)
enfanls : saucisse+salades varlOes+desserl (1OOl0
boissons: bouteille de vin (2001r)

jus d€ fruits, co;... (2bfr)

Promenadg dans les bois environnants (accessibl€ aux pousselles...)

BESERVATION : en v€rsant la participation et en renvoyanl le talon ci-dessous
avant le 15 avril
chez Marc VRANCKEN 24 rue Pierres a Moul in  4130 TILFF (o"4.88.55.25)

ORGANISATION :  FamiI les G,  HANS, P.  HANS, E.  GEBARO Et  M.  VBANCKEN

>:-_/'"/1

A c c b s
sor

! r  e t c - l 4  r  _

e LIF  e t  I  T i  l  f f ,

21
APPEL A L I A I D E .

t i t r e  q u e '  d a n s  n o s  n o  2 f  ( p . 8 )  e t  2 6  ( p . 1 1 )
v o t r e  a i d e  p o u r  I e s  p a r r a i n a g e s  q u e  F . S . F '  a

r  -  une maison pour  DUNCAN et  sa faml . I1e
-  une maison pour  le  v ieux Jard in l 'er  de

Gayaganga .

C l e s t  s o u s  c e
nous souha i t ions
p r l s  e n  c h a r g e .

R a p p e l e z - w o u s

Nous d isons  ad jA  un  GRAND I IERCI  i r  ceux  qu i  :

-  rdpondront  pos i t i vement  a  l - t inv i ta t ion  au  BARBECI 'D du
26 awr i l  )2 ,  o tgan j -sd  par  nos  fa rn i l les  GERARD-G.HANS-
P.HANS-VRANCKEN i

-  pourra ient  prendre en charge
l u c r a t i v e  t e . 1 I e  q u e  :  s o u p e r
b a z a r ,  b a r b e c u e  r  e t c .

1 r  o r g a n i s a t i o n  d  r u n e  a c t i v i t 6
f romaBe ,  marche Par ra in6e '

L r  6 q u i p e  F .  S .  F .

R E S E R V A T I O N

INSCRIPTION AU BARBECUE DE "FAMILLE SANS FBONTIERES" du 26 avrit 1992
NOM :
A D R E S S E :

rdserVe : ............ repas ADULTES
. . . . . . . . . . .  repasENFANTS

3001r  =
100 l r  =  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

TOTAL:  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

a verser au compte 0 01 - l 31 4 31 I - 37 de M. VBANCKEN avec la meniion"barbecue FSF" avant le 15 avrit 1992.


